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y trefle des Alpes, & de la camomille des

» Alpes. Lorfguelle eft privée, elle mange

s prefque de tout, excepté de la chair; quand

5 elle boit, elle €leve la téte a chaque trait,

»» comme les oifeaux, & regarde de tous co-

s té€s avec une attention craintive ; elle boit

» trés-peu, & ceft, fuivant le D. Amftein,

» ce qui la rend fi grafle, elle préfere a tou-
5 tes chofes le beurre & le lait. ,,

5 Au point du jour les vieilles marmottes

s fortent de leurs trous pour aller paitre, &

» vont enfuite chercher leurs petits qui cou-

» rent de tous cotés, fe pourfuivent les uns

s les autres, s'affeient fur leurs pattes de det-

» riere, & reftent dans cette attitude en re-

» gardant le f{oleil avec un air de fadsfattion.

» Les marmottes aiment beaucoup la chaleur,

» & quand elles fe croient en fureté , elles

s» demeurent étendues au foleil pendant plu-

s fieurs heures. Avant de ramafler 'herbe,

» foit pour leur nourriture , foit pour garnir

» les trous ou elles paffent 'hiver, elles s'af

5 feient toutes en cercle, {ur leurs pattes de

» derriere, & examinent long-tems de tous

5 COtés : a la moindre alarme , la premiere

5 poufle un cri aigu qui fe communique de

5 Pune & lautre , & elles s'enfuient fans le

2 répéter une feconde fois. Les chaffeurs, en

s imvitant ces fiflemens fucceflifs, les appro-

» chent facilement a une portée de fufil. ,,

,»» La marmotte a la vue percante, & dé-

5 Couvre un objet de trés-loin; elle ne fait

s> jamais le moindre mal aux autres animaux,

» & elle fuit quand elle eft pogrfuivic. Quand
¢4



